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DE MONSEEUR NAUDE

Denxi¢me: Couples,  Quetriéme Couplet,
Prenez ce verre plein » Laiffez vous enflamer,
L Sk -~ Adorable Silvie, Mon ardeur vous en prefle
' = Buvez au gre de votre envie Cedez, cprouvez la tendrefle -
& Prenez ce verre plein ; Laiflez vous enflamer ;
: ' i - A -
’ y Et chantons Pamour & le vin, On ne {cait pastoujours charmer,
| S
Troifiéme Couplet. | Cinquieme_Gonplet,
Cette douce liqueur | Vous portez dans vos yeux
| Excite dans notre ame Tout les trates de Cythere,
Squvent unc alnoureufe ﬁamc S Les Dleux, vous ont fau:e pOllf pla‘tr-e%
Cette douce liqueut Vous portez dans vos yeux
< A
Nous conduit au plus grand bonheur.  De quoy méme regner fur eux.

e Sixieme Coupless

‘- ~ Célebrons juifqu’au jour:
’ | Les ateraits de Silvie
[ ' : Que notre deftin fafle enviet-
- Celebrons. jufqu’an jour ,.
f | v Et Bacchus & le Dien d’Amouss.
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DE MO:NSEEUR NATUDE.

' #roifieme C ouples, ' 4 LQuatrieme Couplet,

| Les tendres fons que dans la plai’n&, ~ Ceft ainfi pres d'une fontaine,

13 Mes doigts formoient fur- mon Hautbois ,‘\ Mourant de triftefle & d’amour,

1 Sc¢avojent attendrir ma Climene, Que Coridon’ contoit fa peine

5 Mieux que la plus touchante voix« Aux Echos des Bois d’alentour

’ Mais un autre Berger l'engage, Mats aPP"?“‘QV"‘nt fa Bergere ,

| Je renonce a former des fons , qun. Buiffon cachoit dans ces lieux 5
i Les larmes feront mon langage , ‘ Il conut qu’il {cavoit luy plaire ,

* Les foupirs feront mes chanfons.. ' ~ ~ Aux regards touchants de fes yeux,

Cinguieme Conples.

Berger trop aimable , dit-elle =

‘-
Bodw @ W g -
-~

Calme Pexces de ta douleur ,

Your toy feul mon ceoeur eft fidelle.

| Ta conftance fair mon bonheur -

Je n’ay feint de livrer mon ame,

k. _ | Aux doux veeux d’un nouvel Amant ., el e

f ‘ -- Que pour faire eclater ta flame .

Et t'en aimer plus tendrement.
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